
País = Francia Región (02): Aquitania Departamento (64): Pyrénées Atlantiques Distrito = Euskal Herria – Occitania Provincia (04): Bearn

Municipio: Borce Zona (05): Broca de Lizère Monumento (01): Dolmen Nº. (01) Nombre = Urdasque (nº. 70) Hilharriak: 64-04-05-01-01

COORDENADAS: Mapa 1547 OT (Ossau–Aspe). I.G.N. Escala 1: 25.000. U.T.M. Huso 30 T. = X: 698.467, Y: 4.752.599, Z: 654. WGS 84.  G.P.S.   

SITUACIÓN: Se halla situado al sur de la población de Borce, al noroeste del puente de Cebers y de la zona recreativa de las Estelas.

ACCESO: Desde la población de Borce hay que seguir hacia el sur por la carretera principal hasta la zona recreativa donde hay una serie de
estatuas-estelas modernas. Aquí tenemos que cruzar la carretera y coger por otra carretera estrecha  que se dirige hacia el norte,
cerca de las vías del tren; a los pocos metros se llega a un pequeño puente situado a la izquierda, que tenemos que pasarlo a pesar
de tener una pequeña barrera. Enseguida pasamos al lado de una cabaña; el supuesto dolmen se halla un poco más arriba a la
izquierda de la pradera y dentro de la maleza. Tal y como se puede observar, está en sitio inclinado, donde hay un murete y restos de
losas grandes. Esto sólo quiere decir que nunca ha podido haber un dolmen en este lugar tan inclinado y tan poco propicio para ello.

DESCRIPCIÓN: Dolmen. Situado en un terreno muy inclinado lleno de zarzas, ortigas, avellanos y árboles.
No existen nada más que unas pocas losas bastas que no indican nada. Tampoco hay restos de túmulo ni de peristalito, por lo que es
muy dudoso que en este lugar haya existido ningún dolmen y menos una galería cubierta.
Materiales: areniscas del terreno.

HISTORIA: Localizado por F. Couaraze en 1.862. 
No se ha practicado excavación.

BIBLIOGRAFIA: 1.979 Blot, Jacques.
Contribution a l’inventaire des vestiges protohistoriques en Vallée d’Aspe. 
Revue de Pau & du Béarn. nº. 7. Pau, pp. 20-28, Nº. 70.
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70. Dolmen ou «allée couverte» d’Urdasque (?). Laruns 5 – 6 ; 
362,675 – 70,875 ; 637 m. Borce.
Si un monument a fait couler beaucoup d’encre, c’est bien le dolmen
d’Urdasque, dit aussi «allée couverte du pont de Cebers», changeant
de situation et de dénomination suivant les auteurs et les époques.
Pour plus de détails,  nous renvoyons le lecteur aux articles de F.
Couaraze dans la «Revue de Gascogne» en 1862, et de Dieudonné
d’Arrantières  surtout,  dans le  Bulletin  de la  Société  des  sciences,
lettres et arts de Pau de 1872.
Sur la rive gauche du gave d’Aspe, au niveau du pont de Cebers, on
doit passer sous un petit pont de chemin de fer pour atteindre une
prairie en bordure de la voie ferrée,  au pied d’un cône d’éboulis,
provenant du défilé du Gave de Belonce, sur sa rive droite. Au sud
de  cette  prairie,  en  lisière  d’un  bois  on  distingue,  difficilement,
enfouie  sous  une  abondante  végétation,  une  vaste  excavation
ménagée dans un amoncellement de dalles et de gros blocs rocheux.
Nous tenons à remercier le propriétaire du terrain, M. Jean-François
Bayé, de Borce, pour ses explications sur l’état actuel du «craig»,
comme on l’appelle dans la région, maintenant étable. La murette de
pierres  sèches qui  ferme le  fond de la  cavité  remonterait  à  1928,
quand des Espagnols y avaient élu domicile lors de la construction
de la voie ferrée. Si aucune affirmation péremptoire ne peut décider
de la nature de cet assemblage de gros blocs rocheux, nous restons
cependant fort dubitatif quant à la réalité de ce «dolmen». Il est fort
rare  de trouver un dolmen dans un endroit  aussi  encaissé,  sur  un
terrain en pente, et sans aucun horizon. Cet amoncellement de blocs
nous paraît tout à fait compatible, par contre, avec sa situation au
pied du cône d’éboulis. (Nous n’avons pas vu de plafond en «marbre
blanc»…).  Que  l’homme ait  aménagé,  dans  un  passé,  même fort
lointain, un abri plus ou moins vaste dans ces rochers éboulés, est
fort probable ; mais y voir les restes d’une allée couverte, dans l’état
actuel des choses, nous paraît une assertion difficile à retenir…


